
« Repenser la Solidarité Internationale »

Formation-réflexion proposée aux membres 
de la CASI53, à leurs sympathisants et à tous ceux qui se 

sentent concernés par la Solidarité Internationale

avec la participation de Michel FAUCON, 
(ex-permanent  du CRID à Paris)

Quelles nouvelles solidarités internationales à repenser dans un 
nouveau contexte mondial ?
Durant les « Trente Glorieuses », on a généralement pensé que la pauvreté d’un grand nombre de 
populations serait progressivement résorbée par les bienfaits du développement. Implicitement ou 
non, le développement dont il était question devait conduire à un mode de vie comparable à celui des 
populations des pays les plus riches. La solidarité internationale consistait alors à faciliter et hâter l’accès 
pour tous à ce modèle.
Les crises survenues à la fin du 20° siècle et au début 21°, ont largement remis en cause ce développement 
au service d’une financiarisation de plus en plus complète de l’économie. Les préjudices causés au plus 
grand nombre, ainsi qu’à la planète tout entière, sont largement supérieurs aux bienfaits qu’en retire une 
proportion de plus en plus étroite de la population, et cela, dans tous les pays. 
La solidarité internationale consiste donc à organiser des résistances, concevoir des alternatives et protéger 
les plus faibles dans toutes les sociétés. Les nouveaux moyens orientent les partenariats traditionnels vers 
la défense des droits, l’accès pour tous aux services et aux biens publics, la mobilisation des opinions 

publiques pour faire pression sur les différents lieux de décision.

Michel FAUCON

- 13h3O : accueil des participants 
- 14h -15h30 intervention de Michel Faucon
- Suivi d’un travail en « sous groupes» pour préparer des questions 
- Plénière de 16h15 à 17h30
PS. Cette formation est gratuite pour les participants

Thème : 

Programme :
Le Samedi 27 septembre 2014 

au siège de la CASI53 à 13h30

Pour plus de renseignements et enregistrement de l’inscription :

C.A.S.I. 53 
(Coordination d’Associations de Solidarité Internationale de la Mayenne)

48 rue de la Chartrière   -  53000 Laval  -  Tel : 02 43 53 28 44
Mail : casi.mayenne@gmail.com



avec Michel FAUCON  

« Repenser 
la Solidarité Internationale »

L’engagement de Michel Faucon est indissociable d’une conviction et d’un pays. De 
l’éducation populaire et du Brésil. Tout commence dans l’Espirito Santo en 1974, pour 
devenir en 1997 délégué général du CRID (Centre de Recherche et d’Information pour 
le Développement) qu’il ne quittera plus, jusqu’à sa retraite.

Fermement convaincu de l’importance de l’éducation populaire, il débute comme formateur pour 
l’Union Française des Centres de Vacances (UFCV). Mais son ambition est ailleurs, à l’étranger. Et 
c’est par l’éducation populaire qu’il réalisera un rêve qui marquera à jamais sa vie. En juillet 1974, 
en relation avec l’Association Echange et Développement (AED), lui et sa femme s’envolent pour 
le Brésil.
En février 1975, il intègre un autre centre de formation dans l’Etat d’Espirito Santo. 

« Ce changement ne posait pas de problème, par rapport au contrat avec l’AED. L’idée, c’était 
de travailler là où l’on était utile. » Utile. Il l’a été. En cinq ans, il devient directeur du centre 
de formation et en ouvre de nouveaux dans ce petit Etat au nord de Rio. « L’objectif était de 
former des gens pour les rendre capables de prendre des responsabilités». Les centres sont une 
réussite. Tant et si bien que des jeunes finissent par en exporter le modèle chez eux, dans l’Etat 
voisin de Bahia.
En 1991, il assure la coordination des ONG de développement pour la préparation de la 
Conférence des Nations Unies sur l’environnement et le développement (Rio de Janeiro - toujours 
le Brésil-, en 1992). Et c’est tout naturellement à lui que l’on propose, dans la foulée, le poste 
de représentant des ONG françaises auprès des Nations Unies. « En tant que coordinateur pour 
Rio, j’occupais déjà plus ou moins le poste ; c’est donc par un consensus très mou que j’ai été 
choisi, précise-t-il avant d’ajouter humblement. Derrière ce titre un peu pompeux, mon travail 
consistait seulement à faciliter les travaux de groupes d’ONG. J’étais le facilitateur. » Dès lors, il 
sera de toutes les conférences onusiennes : Vienne (1993), Le Caire (1994), Copenhague (1995), 
Pékin (1995) où il se souvient, non sans fierté, avoir décroché ses galons de «féministe», et enfin 
Istanbul (1996). L’année suivante, il endosse la casquette de délégué général du CRID qu’il ne 
quittera plus, jusqu’à sa retraite.

Aujourd’hui, Michel a 64 ans et il est plus que jamais actif. Pour le CRID, il continue de sillonner 
les routes de France à la rencontre des collectifs régionaux d’organisations de solidarité 
internationale.

Avec le soutien :

L A  V I L L E

Le Samedi 27 septembre 2014 à 13h30 


